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Colloque interdisciplinaire

Les frontières de la tolérance



Jeudi 19 mars

	

9:00 Accueil
9:15 Allocution du Recteur

La tolérance, une valeur religieuse ? (Présidence : Christian Belin)	

9:30 Philippe Lefebvre (Université de Fribourg)
« Sauvez une vie » ou « tuez-les tous » : la tolérance biblique en termes 
extrêmes

10:15 Luc-Thomas Somme (Université de Fribourg)
Tolérance de l’immoralité et immoralité de la tolérance

11:00 Alberto Frigo (Scuola Normale Superiore, Pise)
Quomodo stilla aquae modica  : sur une similitude et les frontières de 
l’orthodoxie

Tolérance et politique (Présidence : Francis Python)	

13:30 Jacques Neirynck (Conseiller national)
Les frontières de la tolérance dans le débat politique

14:15 Eric Fassin (ENS, Paris)
Contre l’intolérance et contre la tolérance. Les enjeux politiques de la discri-
mination et de la reconnaissance

15:00 Pause
15:15 Dominique Dreyer (ancien ambassadeur)

La tolérance a-t-elle un sens dans les relations entre États ?

16:00 Irène Herrmann (Université de Fribourg)	
Les fluctuations de la tolérance politique en Suisse

17:00 Table ronde : « Dire la tolérance »
	 Jacques Neirynck, modérateur
	 Joël Gapany (Université de Fribourg)
	 Paul Grossrieder (ancien Directeur général du CICR)
	 Jean-François Meyer (Directeur de l’Institut Religioscope)
	 Louis Ruffieux (rédacteur en chef de La Liberté)



Vendredi 20 mars
La tolérance à travers l’histoire (Présidence : Thomas Hunkeler) 
	

9:00 Véronique Dasen (Université de Fribourg)
Normal, anormal ? Aux frontières de la différence dans le monde antique

9:45 Mario Turchetti (Université de Fribourg)
De la liberté de conscience à la liberté religieuse : les enjeux de la tolérance 
religieuse entre XVIe et XIXe siècle

10:30 Pause

10:45 Christian Belin (Université de Montpellier III)
L’Œuf et l’Animalcule au XVIIe siècle : du tolérable dans les sciences de la vie

11:30 Sarga Moussa (CNRS)
La représentation des chrétiens orientaux dans les récits de voyage en 
Orient au  XIXe siècle

Arts et société : les représentations actuelles de la tolérance 
(Présidence : Philippe Lefebvre)
	

14:00 Michaela Marzano (philosophe)
Tolérance et nouveaux conformismes : comment être soi dans la société de 
la performance ?

14:45 Frédéric Saby (Bibliothèque universitaire de Grenoble)
Texte numérique, censure et liberté

15:30 Pause

15:45 Florinel Radu (École d’ingénieurs et d’architectes de Fribourg)
L’intolérance d’une architecture / l’architecture de la tolérance

16:30 Martial Knaebel (ancien directeur artistique du Festival international de Films 
de Fribourg)
Tolérance : des limites ou... une censure ?



Organisateurs :

Simone de Reyff (Département de Français) : simone.dereyff@unifr.ch

Michel Viegnes (Département de Français) : michel.viegnes@unifr.ch

Philippe Lefebvre (Institut d’Études bibliques) : philippe.lefebvre@unifr.ch

Christian Belin (Université de Montpellier III) : christian.belin@univ-montp3.fr 

Plan d’accès :

La tolérance, telle qu’elle a été pensée aux XVIe et XVIIIe siècles, est l’une des 
valeurs les plus incontestées de la modernité. Pourtant, dans le contexte contem-
porain, la célèbre formule attribuée à Voltaire : « Je ne suis pas d’accord avec ce 
que vous dites, mais je me battrai pour que vous puissiez le dire » ne va plus tout à 
fait de soi. Son évidence bute sur la menace des extrémismes de toutes obédiences, 
religieuses, politiques, idéologiques.

La tolérance en tant que valeur repose sur un questionnement permanent, lié non 
seulement à une pensée de l’autre et de la différence, mais aussi aux convictions 
qui fondent le rapport au réel, ce qui revient à s’interroger sur les frontières mêmes 
de la tolérance. Est-il juste de ne tolérer que ce qui, en retour, me tolère ? Est-il 
nécessaire, voire seulement possible, d’intégrer dans un concert pluraliste des voix 
qui mettent en cause, sinon mon droit à l’existence, du moins les valeurs qui me 
paraissent indispensables au vivre-ensemble ?
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